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Les analyses ci-jointes ne sont qu'un document de travail tout 5 fait 
" I  

provisoire, diffusé en petit nombre d'exemplaires pour ceux qui en ont un besoin 
urgent, précipitation qui explique les imperfections de l'ensemble. 

I1 ne s'agit que d'une compilation de petits textes disparates, accompagnés 
de tableaux et de cartes à la formulation peu élaborée, sans aucune synthèse 
conclusive. Celle-ci ne pourra intervenir que lorsque nous aurons mis au point 
une étude comparable sur les thèses actuellement en cours, pour lesquelles notre 
documentation est encore ineoloplète, mais dont nous livrons ici un premier bilan 
de répartition. 



INTRODUCTION 

U 

On entendra ici par "zone tropicale" - ou, plus exactement : "zone chaude", 
ce qui est ?i peu près synonyme de "pays sous-développéss' : l'Amérique Latine (y 

compris les Caraïbes) ; l'Afrique, moins l'Union Sud Africaine ; l'Asie y compris 
Chypre, mais sans le Japon, ni bien sûr, l'Asie soniètique ; les îles du Pacifique, 
'à 1Oexclusion de l'Australie et de la Niilvelle-Zélande. On remarquera qu'en fait 
la ggographie française extra-européenne, n'a consacré qu'un nombre dérisoire de 
Travaux aux états que nous excluons ici (par exempleg deux thèses seulement 
sont consacrées au Japon) : les pays sous-dï5veloppés constituent bien un champ 
d'étude privilGgi6 d e  la géographie française (30 B 40 % du total de ses publications 
2 première vue) 
des pays méditérrannéens. 

les pays d'Europe eux-mêrries rebtant fort négligés ('à l'exception 

Notre analyse des travaux ( 1 )  de la géographie française outre-mer ne porte 
en fait que sur les thèses des doctorats d'états (principaux ou complémentaires), 
d'Université ou ¿e Troisième cycle. Certes ce n'est pas lã la totalité de la pro- 
duction de la recherche universitaire ou extra-universitaire, ni toujours sa meilleu- 

re part, mais c'est là un ensemble de travaux de synthèse et d'approfondissement 
qui récupère largement les connaissances diffusées dans d'innombrables rapports 
et articles, et d'autre part c'est un domaine clairement déterminé, que l'on peut, 
malgré quelques difficultés que nous évoquerons, cerner dans son ensemble e t  analy- 
ser en détail, alors que la masse des autres publications est absolument inaccessible. 

-. 

Avec toutes les inprécisions et les imperfections qu'il recèle, le document 

que nous présentons donne tout de même une image vraiscmldable de l'éta* de la 
question. 

................................................................................... 
( I )  Analyse des titres et des caractéristiques externes (dates, lieux, thèmes ... ) 
et non du contenu. 



LES DEBUTS DE LA f,EOGRAP€.ITE TROPICALE 

1.1901 - 1961) 

C'est dès 1901, donc un peu avant les premières grandes thêses régionales 

françaises (DEMANGEON 1905, B L A N C W  190Q), qu'apparaît la première th2se de . 

géographie tropicale, de façon marginale il est vrai, puisqu'il s'agit d'une étude 
de la "géographie humaine de l'irrigation dans la p6ninsule ibérique et en 
Afrique du Nord" par Jean BRUNHES. 

En 1902 interviennent deux travaux plus spécifiquement tropicaux : une 
étude de. la cartographie de la Guyane par VIDAL-LA BLACHE et une "géographie phy- 
sique de Madagascar" par GAUTIER. Vu l'état des connaissances Z cette époque sur 
ces régions, on peut supposer qu'il ne s'agissait 12 que d'un débroussaillsge sans 
grande profondeur. 

Le véritable coup d'envoi de la géographie Tropicale - c'est 2 dire, 5 
1'Bpoque coloniale - est l'apparition assez fracassante, en 1929, de la thèse 
de ROBEQUAIN sur la province viet-namienne du Thanh-Hoa, qui semble avoir donné 

le branle 5 une série d'études qui verront le jour 6 à 7 années plus tard - délai 
normal pour l'aboutissement d'un doctorat d'état : c'est en 1936 le chef d'oeuvre 
de GOUROU sur les paysans du deltat Tonkinois (avec en complgmentaire une étude 
sur l'habitation annamite en Annam central), les thèses de MORIZON sur la province 
cambodgienne de PURSAT et d'AGA! sur les "régions naturelles et la géographie 
économique de 1'Cnion Indochinoise française". 

Simultansment, la géographie méditerrangenne svenrichissait des études 

de DESPOIS (1935) sur la région Libyenne du Djebel Nefkussa et, en complément, la 
colonisation italienne en LiSye, celles de LOZACH (1936) sur la géographie 

humaine du delta du Nil (et, en annexe, le trafic aérien commercial dans le 
Proche Orient), celles de MAZUEL (1937) sur le sucre en Egypte, puis de WEULERSSE 

sur le pays des Alaovites (Syrie) et enfin de DRESCH (1941), première grande 
thbe de géographie physique Tropicale, sur "1'6volution du relief dans le massif 
central du Grand Atlas" (avec, en complément, une cartographie des genres de vie 

dans le Grand Atlas). 

L'Afrique au Sud du Sahara gmerge beaucoup plus lentement : l'Gtude - en 
chambre - de TUAILLON (1936) sur "la pénstration de Z'AOF par l'Atlantique ou par 

le Sahara ?"  analyse, plus historique et ethnologique que proprement géographique 

de M. DESCHAMPS (1938) sur l'ethnie malgache des Antaisaka, géographie physique encore 
bien schzmatique, des bassins du Niger par uR;;T)Y (19421, lui aussi fonctionnaire 
colonial, accompagnée d'un "atlas ethno-démographique entre Sénégal et Tchad", 
premier véritable inventaire scientifique de l'Afrique de l'ouest soudanienne. 



Après le coup de frein de la Deuxième Guerre IvIondiale, la géographie 
Tropicale reste très confiné clans le domaine colonial français, au Maghreb en par- 
tis-".ier : aspects physiques du Tell oranais et colonisation ¿e la région au XIXe 
siècle par TINTHOIN en 1945, propriété rurale dans le Sahel d'Alger par ISNARD 

(1947), "vie rurale indigène" dans le Telle oranais et morphologie des Monts du 
Tessala par POUQUET (1950) 5 les analyses se font toujours plus serrées avec la 
colonisation des plaines du Chelif par YACONO (1953), avec en annexe l'étude des 
"Bureaux Arabes et l'évolution du genre de vie en Alg&rais", puis (c'lèse principale) 
"la vigne en Algérie" d'ISNARD (1954). 

Cette approche fondamentalement agraire et géomorphologique, typique de la 
géographie française jusque vers 1960, se poursuit avec PONCET (1958) sur la co- 
lonisation rurale, les modes d'exploitation et l'érosion des s o l s  en Tunisie, ' 

RAYNAL (1 959) sur7'la terre et l'homme en mc3yenne - I%ulouya" (Maroc), JOLY (1 960) sur 
le relief du Sud-Est marocain et sa cartographie, enfin RAYNAL (1961) et sa thèse 
principale sur la géomorphologie des plaines du bassin de l a  Moulouya. 

Le Proche-Orient, zone de vieille influence culturelle française est lui 
aussi productif : morphologie et cartographie du Sina? par AMID ( 1  950), problèmes 
de l'eau en Syrie par MOUSSLY (1951), étude géographique de la mer Caspienne par 
MOFAKW-PAYAN (1952 - prenier doctorat d'Université), géographie physique du Mont 
Liban et répartition de la population dans la république libanaise par E. de 
VAUMAS (1953), doctorat d'université de VADIIE sur les "conditions d'une industria- 
lisation en Iran (1955), puis nomadisme et vie paysanne en Turquie méridionale 
et géomorphologie du Taurus occidental par X de PLANHOL en 1956, qui,  avec les 

travaux d'HAMIDE sur la région et la ville d'Alep (1959) sont les derniers feux de 
la recherche dans un domaine qui, pour des raisons politiques, échappe 2 l'attrac- 
tion culturelle de la France et de ses universités, influence qui, cependant, va 
persister et se renforcer en Iran et, dans une bien moindre mesure, en Turquie. 

L''Amérique est alors encore "terra incognita". Elle n'apparaft dans la 
géographie française qu'en 1948, avec la thèse de REVERT sur la Martinique, mais 
c'est encore là un domaine dolonial. Le coup d'envoi est donné par MONBEIG en 
1950 avec ses publications sur les "pionniers et planteurs de 1'Etat de SaÔ Paulo" 
et la croissance urbaine de la ville de SaÔ Paulo. Le flambeau sera repris par 
TEULIERES en 1956, sur la géographie urbaine Belo-Horizonte et ses "favellas", puis 
par ROCHE en 1957, sur la colonisation allemande dzns le Rio Grande do Sul, et 
ROCHEFORT en 1958 (pluviosité et écoulement dans le Brésil Tropical), enfin - retour 
aux Caraîbes - les paysans d'Haïti (en annexe : le climat) par MORAL en 1961 et 
surtout la Guadeloupe par LASSERRE, également en 1961. 



L'Afrique sub-saharienne est B cette époque toujours aussi défavorisGe : 
rien pendant les dix années qui suivent la guerre ( I ) ,  puis deux études sur 
Madagascar en 1955 (dont un doctorat d'Université et un doctorat complémentaire) 
BARRAT sur la géographie régionale du Nord d e  l'île3, et MOLET sur la démographie 
de 1'Ankaizinana. En Afrique de l'Ouest, c'est en 1956, la thèse annexe de 
Plme DAVEAU sur la morphologie de la région de Bandiagara, celle de FOURNIER 
(1958) sur la conservation des sols en AOF, et surtout la thèse de ROUGERIE (1958) 

sur le façonnement actuel des modelés en Côte d'Ivoire forestizre, une date dans 
l'histoire de la géomorphologie, avec, en complément, une étude du pays Agni, 
eilfin celle (2) de BILLARD (1961) sur la circulation (et le climat) au Cameroun. 

I 

Quant 2 l'Extrême Orient, il n'est représenté que par la thèse du Chinois 
TSU (1949) sur la vie des pêcheurs du bas Yang-Tsé-Kiang, première étude hors de 
IfIndochine, qui attendra un successeur jusqu'en 1960 avec les travaux de DUPUIS 
sur Madras et la &te de Coromandel. L'étude de l'Indochine, rendue $lus difficile 

par la guerre puis l'indépen¿ance, est continuée par DELPOUX (doctorat d'Université 
sur la province vietnamienne de Cholon en 1957) et surtout DELVERT, sur le paysan 
cambodgien (1960, avec en complément de "l'érosion des grès des monuments d'Angkor''). 

Mentionnons enfin, sp6trique des travaux sur les Antilles françaises, 
l'analyse humaine et physique (selon le dualisme coutúmier 5 l'époque) de la Réunion 
par DEFOS DU RAU en 1958. 

Donc 70 thèses (38 thèses d'Etat principales et 32 autres) ont été soutenues 
sur le monde Tropical pendant les douze lustres 1901-1961, dont 4 3  (dont 23 d'Etat) 
dans l'empire colonial français de l'époque. Soit 22 sur des thèmes de géographie 
physique, 18 des problèmes agraires, 12 des synthèses rggionales et 18 autres. Mais 
si ' 1 * on exclut les ouvrages de second ordre, 1 'essentiel de 1 'acquis scientifique 
de cette époque provient de thèses agraires, morphologiques ou rzgionales sur les 
colonies françaises. Ce n'est qu'ultérieurement que B*est amorcée une relative 
dispersion. 

(13 La mort prématurée de RIC€€ARD-NOLLARD a empêché cette éclosion. 
(2) Jugée execrable par tout ceux qui l'on lue, en tout cas indigne d'un doctorat 
d'Etat. 



Thsses soutenues 

, Publication régulière annuellement dans les "Annales de Géo." depuis 1963, 

(2 l'exception de 1'anng.e 1967), dans "Intergéo" depuis 1966. - critique : il 
y a, semble-t-il, quelques manques. Certaines thèses sont indiquées deux années 
de s&te (on considère dans ce cas la date la plus ancienne comme seule valable). 

. Fiches du CARDAN - plus complGtes (indiquent le "patron"), m i s  de gros manques - 
dates apparement très fantaisistes, correspondant plutôt 4 la date 3 laquelle le 
CARDAN est informé. 

o Fichier de la bibliothèque de l'Institut de Géo. rue St Jacques = fichier des 
volumes présents <5 Paris, donc risques qu'il soit incomplet. Mais peut seul servir 
pour les années antérieures 9 1962. 

. Listes officielles des thèses, salle de bibliographie de la bibliothèque de 
la Sorbonne - d'un maniement difficile (ggographie mslangée avec lettres, droit 
mgdecine..,) - semble incomplet - dates douteuses. 

\Total 1 : Bilan sans doute complet jusqu'en 1950 (car les thèses sont alors rares 
ainsi que depuis 1962-1963 (le quadrillage de la documentation devient 

assez sérrg). Risques de manques (doctorat d'Universit6 et Doctorat d'Etat com- 
plémentaire surtout) de 50 2 60. De toute façon, les dates sont  toujours un peu 
suspectes. 

. 4971 est inutilisable actuellsment (janvier 1972) 

. Il semble (les seïvices de la SorSonne le confirment, mais sans avoir l'air 
très courant) que Paris X - Nanterre ait désormais encrepris la centralisation 
de l'information sur les thèses. Si cela se confirme dans les années 2 venir, 
cela simplifiera considérableme3t la mise à jour de notre fichier. 





T'ïSE3 SUUTEillUES (2) -y-+ 1970 DE Ia DU DEC. III. ! A  !D Total 
E !H !P ! Q  ! R  ! T ! V  !X ! Tota l  ! g é n é r a l  

*!-!---! 
Proche Orient 1 ! ! ! 1 ! 

Itybie I I ! 1 ! ! 

Egy-pte 

Israël ! I ? 1 ! ! ! ! ! 

f t . 
I I 

1 ! ! i l  ! ! I ! 6 '1 
&.2.&L~ * !- 1 

iwi 2 

Liban ! ! . f ! ! !  ! ! .  ;-I 3 

Syrie ! ! ! ! ! ! ,! ,! 

1 ! 1 I ! ! ! I - i i/Ci 2 

Afg&ist-m ! I 1 ! ? . ? o . ? , ! .  ! 1; !A 2 

/! 1 

" I 1 -4 1 

I I 1 

6 

Turquie i l  ? ! 2! ! ! 7 T H ;  6 
Arabie 
Golfe Persique : 
I ran  ! ' 1  ,-,. ; ! ! 3! ,! l i  ! 2; 2+?-. 1 I-; 15 

Total 1 ipl/<i/i /;i 2/il/xi/i/7/i 46 

-I- '1 * '2  ; 
I 

I l I 1 , 

I I ! 

I 1 I 

- 

!d I__ 

f I 
! ! 5  ! 6  s 2  ! 7  ; 7  1 ; 4  ! Total général ; 1 1 * s  ! ! 

Palris tan 1 ! ! 1 ! I ! ! ! v /  'Y I !  

? ! --.-A ! ! * ! ! 
! ? ! ! 1 ! ! ! ! ? ! 

Inde i' ! ? ! ,? '1 ! ; ! I !  6 
2 !  !-Y---?---! 

Ceylan ! ! ! -!--+.y-y--!~~': ! ! ! ! ! .  1 I !  1 

Indochine ! !  ! ! .  ? l I 1 , !  ! ! ! -* / i  1 
-!----P-~7*! 

Laos 1 ! ! !  ! ! ! I ! 

Cambodge 1 ! ! ! ? ,?! ! ! ! ! 4 
-1- !. !---!-- : I  

P 

l'/I! 2 ! ! ! ! ! ? - .  Chine ! ,. 1 

I a ! 4 .  1 '  /I ! Polynésie ! ! ! ! I ! ! ! ! 



THESES SOUTENUES (3) 1970 

t I ? ! ! t ! I ! ! I o 
! ! ! ? ! E ! ! ! ! !Tot. 

s p. ! ! ! 1 ! s ! 1 I 
P ! Q I R ? T ? 17 I X I Tot,!GGn. j A ! D I E ! H 

! ! ! ! ! I ! ! I  I 

I 19 ! I !  2!  I l?xi que 

To tal 
GQaGral 

? 
4 .  ? 

2 

Codification des sujets _II 

P = géographie physique 1 : Gsomorphologie, hydrologie, ruissellement, érosion,.. 
Q = géographie physique 2 : Climatologie, biogihgraphie, biochimie d e s  sols.  

A = structures agraires, vie rurale - productions agricoles, irrigations ... 
D = Développement, amgnagements, planificztion, réformes agraires, gsographie 

volontaire... 
E = Elevage, pêche. 
H = Démographie, alimentation, structures socialesg migrations, habitat.,. 
R = Géographie rBgionale, monographies, études strictement localisées.,. 
T = Transport, commerce, industrie, artisanat, tourisme, emplois, essor du 

secteur économique moderne. 
V = villes, rgseaux urbains, relations villes-campagnes.. . 
X = inclassable. 



Thèses soutenues 

Localisations 

Il a paru intéressant de distinguer : 
- Thèses d9Etat (DE)/toutes l es  autres 

(même si les premisres ne sont pas toujours de grande valeur) 
- sur 13s cartes : 
thèses antérieures à i96l/thèses publiées durant ces dix dernigres - 
* 64 thèses (23%)  

dont 34 DE 
annges 
= 208 th (77  X) dont 35 DE également 
-" 

30  autres 173 autres, 

On remarque : 
. Le poids considérable de l'Afrique Noire - Nadagascar : 99 th. 

(= 37  X), suivi, d'assez loin, du Baghreb-Sahara : 54 ( 2 0  X I ,  puis du Proche- 
et Moyen-Orient ( 4 6  = 17 %), de l'Amérique Latine ( 4 4  = 16 %), enfin de l'Extrême 
Orient + Pacifique ( 2 9  = 1 I S,), 

La répartition des thsses d'Etat n 'es t  pas exactement la même : 

l'Afrique Noire domine moins (20 = 29 %), j u s t e  devant le Naghreb (16 = 24 X) 
et surtout l'Am6riqtie Latine (14 = 20 % $ ,  puis l'Extrgme-Orient (8 = 12 Z), 

alors que le ?oyen-Orient recule nettement (IO = 15 W). 

C'est dans ce domaine des D.E. que la différence est la plus grande entre 

les années antérieures et post6rieures å 61 : 

TOTAL ? Afrique ! ! Amérique I Moyen ! Extrsme ! 
1 Noire ! Maghreb ! Latine ! Qricnt ! Orient P 
! I 1 D I ! 

! 
! 

! 
! 

34 7 I 
5 ! 8  ! ! 

! 
! 8 ! 

I 6 Avant 6 1 

61 - 7 3  ! 14 ! 8 I 9 ! 2  ! 2 ! 35 
I ! ! ? I ! 

! I s ! 

I1 y a donc eu percEe remarquable des DE en Afrique Noire, et aussi 
en Amérique Latine, mais stagnation EU Maghreb, effondrement au Moyen-Orient et 
Extrgme-Orient. 



- Par pays, domine le Maroc (22 thèses, dont 7 DE), ce qui est normal, 7pt1 sa 
proximité, puis *- ce qui est beaucoup plus Ztonnant - : Madagascar (19, dont 
4 DE), puis le Brgsil (17 dont 4 DE), suivis de l'Iran (15 dont 1 seul DE), et 

du Sénégal (15 dont 3 DE), puis, plus logiquement, de l'Algérie (14 dont 4 DE, 
de la Côte d'Ivoire (14 dont 1 seul DE), de la Tunisie (13 dont 3 DE), enfin 
du Viet-nam (Xord -+ Sud = 10 dont 2 DE), puis du Mali : (8 dont 2 DE), du Congo 
(7 dont 3 DE) ... Avec 6 thèses, on trouve I'Egypre, la Syrie, la Turq.uie, l'Inde 
le Cameroun, les Antilles-Guyane, ã 5 le Dahomey et le Mexique, B 4 le Cambodge, 
le Pérou, Cuba + Hsti.. . 

La hiérarchie des DE seuls est ã peu pres semblable, mais le Maroc (7) 

domine beaucoup plus nettement encore, devant (4 DE) Madagascar, le Brésil, 
l'Algérie, les Antilles-Guyane, e t  ( 3  DE) le Sénégal, le Congo, la Tunisie, la 
Syrie. 

THESES SOUTENUES LOCALI SAT IQH II 

Pour les autres thsses, certes lvfaroc et Eadagascar sont en tzte (151, 
mais suivi de près par l'Iran ( 1 4 ) ,  le BrGsil et la Côte d'Ivoire (13),  le 
Sénégal (12), l'Alg6rie, et la Tunisie (10) a 

Pour l'lran st les pays Maghr6bin.s - secondairement pour le Brésil - 
c'est là le rôle des Doctorat d'UniversitGs, faits dans les universir& fran- 
çaises par des gtudiants originaires d e  ces pays (l'Iran tout particuligrement : 
1 seule thèse est faite pzr un français). C'est aussi un peu le cas de la 

Turquie, et, jadis, de la Syrie et de l'Egypte, ces deux pays Qtant pratiquement 
sortis maintenant de la sphère culturelle française. 

I1 y a 10 ans, la rGpartition Gtait notablement différente. Certes 

le total était beaucoup plus faible, mais il faut remarquer : 
- l'absence quasi-totale des pays d'Afrique Noire proprsment dite 

(malgré 4 travaux d'ensemble sur l'AOF, anciens et peu significatifs) 
C6te d'Ivoire (Rougerie), 2 autres thsses en Côte d'Ivoire et Mali : - Kadagascar 
était mieux lotie ( 4  thèses, dont 2 DE) ainsi que la RBunion (2  dont 1 DE) 

1 DE en 

- le 8hghreb était dgjà bien quadrillé : AlgSrie = 8 (dont 4 D E ) ,  

Haroc 4(dont 2 DE), Tunisie 2 (dont 1 DE), ainsi que l'Afrique du Nord-Est : 
Lybie 2 (dont 1 DE), Egypte 4(dont 2 DE), 

- De m&ne le Levant ex-français : Syrie 4(dont 3 DE),  Liban 2 (dont 
1 DE). L'impact sur la Turquie (2 dont 1 DE) e t  sur l'Iran ( 2  dont O DE) nv6tait 
qu'amorcé, ainsi qu'en Inde ( 2  dont 1 DE). 



- L'Indochine était bien étudiéc : 8 thèses, doat 5 d'Etat f 1 DE en 
Chine. 

- En Amérique, présence aux Antilles et en Guyane ( 1  DE chaqie), 
et surtout au Brésil ( 6  dont 3 DE). Mais rien en Amérique Andine. 

Au total en 1960 : une g6ographie fondamentalement coloniale et 
mgditerranéence : sur 34 DE, 16 sur les rives Sud et Est de la I46dit6rranée9 
25 dans l'ex-empire Colonial français. 

L'gvolution a donc consisté en un maintien solide au Maghreb (recul 
en Algérie, mais poussGe au Sahara, forte avance eri Tunisie et au Maroc, qui 
restent les domaines de recherche privil6giGs), une flambée remarquable dans les 
pays d'Afrique Francophone et à Madagascar, le démarrage de l'Iran, grâce aux 
iraniens, un léger essor dans le sous-continent indien, un maintien au Biet--Nam 
un bon essor dans 1'AmBrique moyenne et 1'Amgrique 
l'effort au BrGsil. Sur les 34 DE publiZs de 1961 à 1970, il n'y en a glus que 
8 concernant le bassin méditerranéen (stricto-sensu), dont 7 au bghreb, 2ncore 
22 dans l'ex-empire colonial (dont 12 en Afrique Noire et 2 Madagascar). On en 
rsmarque 9 en AmGriqua Latine (dont 4 dans les pays Andins, 2 en Amgrique 
Moyenne + 2 dans les Antilles françaises et 1 au Brgsil). 

Andine, une poursuite de 

THESES SOUTETXTE S LQCALISATXON III 

Evolution aussi dans le conterm, Au niveau des DE, géographies 
physique et régionale restent jusqu'ã ces toutes dernisres années les branches 
nobles" - respectivement 9 et 8 DE (sur 3 4 )  avant 1961, 12 et g (sur 35 égale- 
ment) depuis, et la progression pour les autres thèses (de 10 à 30 pour la géo- 

graphie physique, de 3 B 14 pour la ggographie rggionale) correspond 5 la 

croissance génBrale des dix dernières annges. L e s  localisations sont restées 
semblables : sur les 7 DE Concernant le Naghreb, 1 seule concerne autre chose 
(les problèmes démographiques de la paysannerie marocaine), et ces deux thèmes 
occupent 6 des 14 DE d'Afrique Noire ; ils forment également la totalité des 
4 DE paras 5ur Iss pays Andins. 

99  

Pour les gtudes de structures agraires et problèmes ruraux, le nombre 

des DE a diminué : de 10 à 6,  mais celui des Ztudes plus courtes, généralement 
plus localisges (correspondant bien à l'esprit du IIIe cycle ou du Doctorat 
d'université) a bondi de 6 à 4 4 ,  avec un essor remarquable de l'Afrique Noire + 

Madagascar (23 contre 0 précédemment) et une poussées certes moins spectaculaire, 
au Maghreb (8 contre 4 ) ,  au Moyen-Orient (5 contre 2.1, en Extrême-Orient (5 contre 
0) mais sans beaucoup marquer l'Amérique Latine (3  contre O). 



La plus grande nouveaut6 est l'essor des Qtudes urbaines, les DE 
passant de 1 B 5, les autres de 3 B 23. Surtout pratiquge avant 1961 au Brésil, 
( 1  DE, 2 autres), les études urbaines y doublent ( 1  DE, 3 autres) et prennent 
pied au Mexique ( 1  DE, 2 autres) mais pas  en Amérique Andine. Elles ne sont 
guère pratiquges dans le Continent asiatique et restent limitges en Afrique 
du Nord (O DE, 4 autres). Leur grand succès est l'Afrique Noire (mais pas 
Madagascar) : 3 DE, 9 autres. 

Ainsi l'Afrique Noire et, dans une moindre mesure, l'Amérique Latine, 
dont le bilan scientifique était très maigre en 1961, ont-elles connu un 
essor très remarquable, bien que trop concentré sur certains pays (SGnBgal, 
C6te d'Ivoire, Mali, Dahomey, Cameroun, Congo, Madagascar, Brésil) et nggligeant 
gravement d9 autres secteurs importants (Nigéria, Zaïre, Afrique Orientale et 
Méridionale, Amérique Centrale, Argentine) avec un Gventail de thèmes lzrgement 
diversifi6, tandis que les recherehes sur la pgriphérie du bassin méditêrranéen 
reste beaucoup plus traditionnelles. Dans les princi.i;aux pays d'Asie (Iran, Inde, 

Viet-Nam), les recherches restent nombreuses, mais t r o p  dispersées, pratiquement 
sans DE venant faire la synthèse des DU et IIIe cycles qui s'6parpillent sans 
grande efficacité, faute aussi d'organisme centralisateur et animateur. 
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THESES SOUTEINES 
I 

Universit6 de  Soatenance -.-. -_I_ 

- Prépondgrance Gcrasante de .- Pari.$ ; 169/27 2 (63  X), particulièrement 

pour les DE et pour les Spoques les plus anciennes. S'y ajoutent les r6les encore 
très modestes de Nanterre ( 6 )  et Vincennes ( 1 )  en fonction des personnalitgs 
qui y enseignent. 

Cette prGpondérance de Paris est particulièremat forte dans le monde 
musulman (de 74.% du Maghreb B 90 % au Proche-Orient) 2 cause 

- de l'anciennetg de beaucoup d e  ces thèses 
- de l'attraction de Paris siir les Gtudiants étrangers prGparant 
des DU. 

Cette influence est beaucoup plus faible sur l'Afrique Noire (Ouest 

51 %, Centre 45 X), Madagascar (45X), et BD. AnGrique Latine (52 X), avec 13 
la concurrence de Strasbourg (surtout en Géographie Physique) pour l'Afrique 
de l'Ouest (22 X )  et 1 'Amérique Latine (23 X >  j ,  de Bordeaux pour l'Afrique du 
Centre (18 %), de lqOuest (7 %) et l'Amérique Latine (14  W )  et d'Aix pour 
Madagascar (36 X), mais ces tr0i.s universitgs ne totalisant que, respectivement, 
10 X ,  8 % *  et 5 % du total. 

Signalons encore Grenoble ;9 7 doctorat et Lyon = 4. 
. 10 autres universités françaises ne totalisent que 17 thèses sur le 

Tiers Monde er ne sont apparement gusre concernées par les problèmes de la 
recherche en pays sous-développ5s. 

Remarquons aussi la faiblesse des universiti% africaines : Dakar 2, 

Alger 2, Rabat 1 ,  dont les thèmes ne sortent jamais des pays 075 se trouvent 
celles-ci. 
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THESES DEPOSEES jusqu'en 1971 ( thèses  soutenues en 1970 e t  1971 inc luses)  

Pays sous-d6veloppés : 

Zone t r o p i c a l e  

Afrique en général  : 5 

Afrique de l'Ouest : 10 

I k u r i t a n i e  ' 

Sénégal 

Guinde 

tial i 

Haute-Volta 

Niger 

Côte d ' Ivo i r e  

Ghana 

mgo  

Dahomey 

Nigéria  

: lo '  

: 27 

: 1  

: 12 
: 16 

: 4  
: 31 
: 2  

E 4  

: 8  

: 1  

: 4  

Cameroun 

Tchad 

RCA 

Gabon 

Congo 

Zaïre  

Rwanda 

Burundi 

f . 2  

E th iop ie  : 2 8  

: 2  

Djibout i  

Tanzanie 

Zambi 8 

Mozambique 

116 

Maghreb 

Maroc 

Algérie  

Sahara 

Tunis i e 

Libye 

EgYPte 
Soudan. 

Tur qu i e 

Syr ie  

Liban 

Israel  

C hypr e 

I r a k  

KO w e ï t  

I r a n  

Afghanis t &.i 

t 

"I. 

54 

Madagasca+ 

. .  

39 

i 

"7 : 3  58 

Mascareignes : 6 

Pakis tan  

Inde 

Ceylan 
7 

T h a h n d e  

Laos 

Cambodge 

, V i e t  Nam 

Chine 

Tatwan 

Indones i e  

Asie du SE 

: 2J , 

31 

97 



L 

O' 

Eé1 an& ie 
Po 3. ynds ie 

Cuba -- Hayti 
Antilles-Guyane 

Mexique 

Amérique Centrale : 

VénGztie.1 a 

Co 1 omb ie 
Equateur - Pérou 
Brésil 
Paraguay - Uruguay 
Argentine 

Chi 1 i 
Amérique du Sud 

2 

6 

8 

3 

13 

2 

G 
1 1  

3 

1 1  

I 

21 

i 

- 2 -  

73 

626 
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